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201me  ANJ:~DlE'1SA!Illi!  DE  LA  CEDA 
... ._.  ___ _,_  ___  .. -------·------.. ..._,... ____ _ 
Iij Gconr8  de  M.  Car] o  SCiillASCIA-rfUGNOZZA,  Vice-President 
c:l.e  la Commissj.on  dC::s  Communautes  europ.§ennos 
Lu~:embourg,  lo  19  ocptembre  1972 2 
'._.: 
I•lesda1;1es,  Hcssieurs, 
En 1' absence  do  H.  le President HJU;srrour,  en vis He en  Indonesie  1 
pen;JG'ttez-moi  de· vcus  souhai  to·r  la  · bienvenue  Em  son nom  et  cle  prendre  la 
p<:\rol'e,  au  nom  do  la Commission  des  Communautes  europeennes  1  au  cours  de 
cC>t-l;e  reunion soienneJ.le  ou un  ho<Jr:lage  cloi  t  etre  rendu  8.  tous  ceux qui  ont 
voulu unc  E:urope  unie et  clemocratj.(_[UIO!  et  qu.i  ont  oeuvre  dans  oe  sons  parce 
qt:.' ils croyaient  on elle  1 et qui  vout  ex.a.l ter aussi  le role  de  premier plan 
jcu.e  depuis  le  debut  par le  Gra~1d-Duche de  Ln:xen;bourg1  qui  a  eu  le privilege 
d 
1 accueillil~ la pr8mi8re  des  institutions  co•ar.ltmautaires,  celle  du c.harbon 
et de  1 1 Acier. ·  ·  · 
Lorsqu'il y  a  deux ans 1  parlant au  nom  du  Parlement  europeen,  je no 
· · suis associe a la commemoration  du  Vingtier.1e  Anniversaire  de  la declaration 
de  Robert  Schuman,  j 'ai e:A.'})riliie  mon  admination pour  celui qui  en se battant 
pour un  grand ideal  a  eu le mEirite  incomparable  de  le traduire en acte::; 
politiques  concrets et en institutions efficaces. 
Aujourd  1 hui  1  pensant  h  tou-~  ce  qui  s 1 est passe en Europe et  dans 
le  mondo  au  cours  do  ce fl  vingt-dcux  derni?~re3 am1P.es 1  j 'ai, we  semble-t-il, 
le devoir  de  souligner 1 1 cspri  t  de  paix qui est a -,_a  bc:.se  de  1 1 edifice 
european. 
Ces  paroles 7  prononcees  jadis eu 1950,  ne  l 1ont  pas  ete en vain et 
ce  n 1 est  pas  en vain que  la CECA  a  8t6  creE;e 7  puisquo,  apr?;s  une  application 
rigoureuse  de  l'esprit qut  a  anime  Ra  vision neuve  et originale des  problemes 
de  ndrr:;  continent,  nous  ponvon3  constater aujourd 'hui .quo  la paix a  ete 
S[}.J_VcgarrJe.:; I  qtle  no'J.S  avons  contri  l)UC  a la croissance  democra:tiqu.e ,et  econo-
m:.qu.G  cl.c  nos  pcys  ct  que  nous  nous  sonmes  mis  au service  de  tarrt  de  peuples, 
qt~i  7  bir::m  quo  riches  do  vieillos  t:~adi  ~ions ot  do  coutumeo s  se  sont  revelos 
pl.:;ins  de  ,jounesse  du.ns  les rapports  :i.ntcrnationau::7  politiquos et  com:i1erciaux. 
Tous  coux qui  regardont  1 1Europe  avec amitie et  sympathie et tous  coux 
qui  feignent  do  l 1i{910rcr doivont  considerer  8,  sa justa valeur,  au nom  du 
pasae,  m.:ds  plus  encore  au  non  do  l 1a,venir,  notre  position spirituelle, 
notre vocation irrever::liblo  de  contribuor  ;~u  progres  de  la civilisatior. 
da.r.:J  le  no,.L...  "''"'Vv~  -- ····- .-~··~  ~'lc"  ~re et  quo  110\.H,  pcurS'.''ii!Ol1S 
inalzre tant  d.::  dif.f  i cult  es. 
Nous  avons  traverse des  periodos  de  arise,  nous  avons  ete et nous 
semmes  parfois divises  encore sur certaines  options,  nous  pouvons  consideror 
not're  integration comme  insu.ffisanto,  mais  ja!.mis  un soul  instant  no·~re 
volonte de  paix n'a vaci?.le. 
Sans  a.ucun  doute  1  c I est  la,  lc  plns spcctaculairo des  resultats 
acquis,  :nemo  s 1 il est  pout  fjtre  celui sur leque  l  on s 'arrete le moins.  En 
nous  preparant  i),  aocucillir los  nouveaux. pn;rs  ·aclh6rcnts,  nous  .sc)ffirnos  hcurcux 
do  les  rcr.dro  surtout  temoir,s  de  cotta realHe qui  nous  honoro  ct  dont  ils 
no  pcuv:cnt  pe-w  no . pas  e,V?ir tenu  compte  commo  il convient  au oonent  do  lo'.lr 
adho~ion. 
l\Tous  s·onmes  done  convaincus  que  lc  sonmet  de  Paris nous  apportora 
la  confirDatj~on de  nos  aspirations ainsi  crw  1 1 elan pour  progrossor avec 
dos· institutions dotees  de  pouvoirs  incontcstablos,  done  officn.ces,  ot, 
partn.nt,  on oosurc  d'attoindro  10s  objeotifs  poursuivis.  .; . 3
-,_, 
- L'histoire ·de la  Cor:1munant0  est la pre1ive  que  des  solutj.ons  :raison;...-
nables'  jointes a dns  instrumcmts  appropries'  per::1ettent  d' obtenir des 
resultats  oonsid8rELhles. 
Nous  ferions  prouv8  toutcfoiA 1  d 1 ingratitude en ne  roc-?lma.iscant 
pas  le role  devolu  aux hommcs 1  non  seulement  a  ceux  cr~li  ont  lance los  id3cs 
et en ont tiro dos  consequences,  mais  aussi a tous  ceux qui  ont  ouuvre a 
tous les niveaux des  institutions ouropeennes et fourni  le meillour ri'()UX-
mcmGs  pOUr  leur donner  COrps  et  su>Jstance  o 
Ce  mati.n,  nomJ  avons  eu  le privilege  de  rooettro a nor.1b:ce  d-3  s<Jrv~-
_  teurs fidelos  do  l'Europc un souvenir modesto,  nais significatif  1  e:cpross:on 
de  notre  gratitude  pour l 1ardeur et la devotion qu1ils ont manifostees 
depuis  vingt  ans. 
Ceux-la,  homm.es  et fer.unos  des  six pays  de  la Communaute,  doivent 
se sentir f:i.ers  d' avoir ete les premiers  interpretes fideles  du  n0uvcl 
esprit europeen et,  partant,  los  ini  tiatcurs de  ces  aetas  de  pn.i':  qu5.  sc·nt 
la contribution la plus  re!'larquable  que  nous  ayons  apportee a la comprehen-
sion entre  hor~mes  de  bonne  volonte,  sans  distinction de  race,  de  religion ct 
de  culture. 
Parmi  cos  pionniers,  qu' il no  sci  t  per:nis  d' adrcsser un salut  cordial 
et affectueux,  lob  remerciomcilts  los  plus  vifs et  los  voeux los plus sinceros 
a mon  cher colleguo  Alb0rt  COPFE,  qui  ap:res  une  jeunossc tout  ent:Lerc  vouf·e 
a  1' etude  t  est  passe  bril>-ae:;nent  a  la poli  tique  pot-:.r  assumor  clans  los  pr,J:·.iors 
jours  de  1952  la vice-presidenco  de  la CECA. 
Voila  mainten:~.nt vingt  JJ1G  qu'Albert  COPPE  participe  activo;;1ent  et 
inteJ.ligcmment a 1 1 ex6cutif european ct  qu  1 il est l'un des  dcfcEseu"-'s  les 
plus  passiormes  de  1' idee  europ8en:1e. 
Il est veri  ta;)lGlilent  lc  ch~unpion de  coux qui,  form&G  a 1 1 ecole  do 
JcD.n  Honnot  auquel  j 'ai le plaisir de  rendre  hommago,  ont  toujours  ete 
consequents  avec  eux-merncs  ct avec les autres et ont  contribue a croor,  par 
leur pense0 et  leur actim!,  co  cJiraat  de  pai:.v.:  conu"lune  qui est  lo  f"il  concluc-
teur de  la construction europconn8o 
Souhai  to:1s  ql.J.e  pond~:mt  d.0  lo~1f':llN1  ~······  --:.::::  c;ncor;;  il :'Uinse  m~ttrc 
.-.i.T::;;  >Jrm  r.:>"'::pcrience  ot  .. a  foi. 
Hcsclamcs  et IJiessieurs,  le  moment  ou se  deroule  cettc  ceromonio  ne 
permet  cortes  pa.s  a la Cominunaut6  de  se  limiter a  la satisfaction d8Vant 
l'oouv;re  accomplie.  Flus  l'integre1.tion europeenne  p1'ogresse ct  plus diffi-
cilcs sont  les  problemes a resoudre et les  obstacJ.os a surmonter 7  plus  vactcs 
sont  los sectours  integres ot  plus vivos  sont  los  inevitaulcs resistances, 
De  par ses effets internes et dans  scs  repercussions  au  plan mondial, 
notre  entrepriso :i::.l.ovatricecp-t  continU•3  d 1 avoir besoin de  touto  notre  deter-
mination  pour so  mninte:nir ct  so  d6vcloppor. 
II  Nons  pouvons  etro fiers  d 1avoir fait  do  notre  continent  une  ilo  do 
paix  c·~  de  bhm-ot:;.~c  dans  un raondc  en proie a la violence,  na:i.FJ  nous  no 
mancr..1ons  pas  d'otro  conGcionts  dG  l'impossibilite d 1isoler nos  prob1:2:qcs  de 
coux du  roste  du  mondo.  PuiH8ent  los  vjnts't  prochaincs  anr.eos  voir la consoli-
dation d.o  la Gornn1Uilau:te  elargi:J  afin quo  celle-ci  jOU8  le  role  qui  doit  3tro 
le  r-;:;.on  dans  11 histoiro tuJ.mutuouso  do  notre siccle". 